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Au sein de la Région Occitanie, 
le Lot constitue une véritable porte d’entrée. C’est 
une chance à saisir, notamment si nous mettons 
l’accent sur les axes stratégiques forts de nos 
politiques de mobilité.

Le projet de voie d’avenir initié dès 2008  
plaçait en tête de ses ambitions celle de 
désenclaver le nord du Lot, par un itinéraire sûr, 
fluide, et respectant l’environnement.  
Je pose donc la question de la défense des 
intérêts de nos territoires en prenant acte 
aujourd’hui de l’annulation par le tribunal 
administratif de la déclaration d’utilité publique, 
qui avait pourtant été prononcée en 2016.  
Une annulation qui retarde une fois de plus ce 
projet structurant, en faveur d’une desserte 
performante et vitale pour notre avenir et notre 
attractivité. Cela n’empêchera pas le Département 
de rester mobilisé sur ce dossier.

Suivant la même perspective, le devenir  
de la ligne POLT (Paris – Limoges – Toulouse)  
et l’articulation du réseau TER lotois doivent 
retenir toute notre attention.

Comme pour l’ensemble de nos politiques 
départementales, le Département compte  
sur tous ses partenaires, et notamment  
sur l’État, pour mener un travail constructif  
afin de concrétiser ses engagements relatifs  
à la solidarité, à l’aménagement et à l’animation  
du territoire.

Le pacte financier annoncé par le Gouvernement 
ne saurait remettre en cause une gestion  
déjà exemplaire et rigoureuse, en imposant  
au Département du Lot des contraintes qui 
impacteraient directement le développement  
de notre territoire comme nos politiques de 
solidarités pour, en bout de ligne, sanctionner  
le contribuable lotois.

Créer les 
meilleures 
conditions 
pour être 
attractif

Serge Rigal

Président du Département du Lot

à votre service

édito

LUDOVIC  
LAWNICZAC
RESPONSABLE  
D’ÉQUIPE PROTECTION  
DE L’ENFANCE 
DE GOURDON (SPE)

J’assure l’encadrement de l’équipe de protection de 
l’enfance de Gourdon. Elle se compose de trois assistants 

socio-éducatifs, qui sont les référents des enfants confiés au 
Département, et d’une psychologue. Notre métier touche à la fois 
la prévention et la protection. Nous travaillons en transversalité 
avec les différents services du Département présents sur le 
territoire et en lien avec le SPE, avec les partenaires associatifs 
ou institutionnels œuvrant dans le cadre de la prévention et de 
la protection de l’enfant, avec les établissements accueillant les 
enfants et adolescents et familles d’accueil avec lesquelles nous 
avons d’ailleurs une vraie complémentarité. Un travail en commun 
qui permet la cohérence de nos interventions et de répondre aux 
spécificités des situations rencontrées.
Ce qui me motive ? Amener les enfants et leur famille vers « un 
mieux », vers la résolution d’une difficulté, de faire en sorte que 
chacun puisse trouver sa place et son équilibre lui permettant de 
construire sa vie en tenant compte de son histoire personnelle.
Pour moi, le maître mot de notre métier est l’humilité, on ne peut 
pas faire sans les autres et surtout sans les personnes concernées, 
je dis d’ailleurs souvent aux familles : aidez-nous à vous aider. »
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CAMBES, ON EN EST OÙ ?

 Je profite de cette page de paroles de Lotois pour poser  

deux questions. Christian Verniol (Figeac)

1ère question : j’habite près de Figeac, et comme la plupart des habitants de 

ce secteur, j’ai constaté l’arrêt des travaux du contournement de Cambes, 

ce depuis plusieurs mois. Où en sommes-nous actuellement, est-ce que ce 

chantier va rouvrir prochainement ?

Le chantier de la déviation de Cambes, 

mené par le Département du Lot, est 

entré dans sa dernière phase. Les tra-

vaux de chaussée ont débuté début 

mars 2018 et devraient durer six mois. 

L’ouverture de cette nouvelle voie est 

prévue en septembre prochain après 

les dernières finitions (signalisation). 

Les plantations (aménagements paysa-

gers et des mesures compensatoires 

en matière d’environnement) seront ré-

alisées à partir de l’automne. Avec ces 

travaux, il s’agit d’améliorer la sécurité 

dans la traversée du bourg, en déles-

tant les véhicules en transit, et de relier 

efficacement le bassin d’activités de Fi-

geac à l’autoroute A20 via la RD802. Le 

montant total de l’investissement du Dé-

partement s’élève à 11,50 M€, avec une 

participation de la Région de 4,70 M€.

QUE FAIRE DES DÉCHETS 
D’AMIANTE ?

 2
e question : concernant l’élimination 

des déchets d’amiante, j’ai voulu, l’été 

dernier, apporter à la déchetterie de Figeac 

des chutes de fibrociment (panneaux de 

couverture). Je me suis vu refuser la prise en 

charge et l’on m’a prié d’aller les déposer à 

Catus. Que la déchetterie de Figeac ne soit 

pas équipée pour traiter ce type de déchet, 

on peut le comprendre, mais pourquoi ne 

pas mettre à la disposition des usagers une 

benne spéciale, comme cela se pratique pour 

d’autres déchets ? Je trouve cette situation 

incohérente, car cela peut encourager à 

évacuer ces détritus de manière sauvage 

dans la nature avec les risques de pollution 

encourus.

Les déchets d’amiante requièrent des condi-

tions de manipulation et de stockage très 

contraignantes, compte tenu de la nocivité 

de ce matériau. En effet, il faut disposer d’un 

caisson spécifique, le dépôt en benne étant 

interdit, et le personnel doit porter une tenue 

spéciale et bénéficie d’un suivi médical adap-

té. Cela rend difficile et coûteuse leur accep-

tation dans toutes les déchetteries. Aussi, le 

Syded, qui gère ces équipements dans le Lot, 

a aménagé un point de collecte à Catus, sur 

lequel sont acceptés uniquement des déchets 

d’amiante non friable provenant des particuliers 

et sous certaines conditions très strictes :

• �les déchets doivent être filmés par le particu-

lier avant leur dépôt en déchetterie ;

• �les apports sont limités à 200 kg par an et par 

foyer, soit environ 10 plaques ;

• �l’encombrement de l’apport doit être inférieur 

à 1,50 m.

Cette organisation demande en effet un cer-

tain effort aux particuliers éloignés de Catus. 

Cependant, il s’agit d’un déplacement par an 

et, de plus, effectué dans l’intérêt de tous. Les 

professionnels ou les particuliers ayant des 

quantités supérieures ou en état friable doivent 

s’adresser à des entreprises qualifiées. 

« Magnifique »
J’y suis allée la semaine dernière, superbe ! À ne pas 

rater ! » ; « On l’a vue, magnifique ! » ; « À ne manquer 

sous aucun prétexte ! » 

Sur la page Facebook du Département, l’annonce de l’ouverture 

de l’exposition « Dom Robert, semeur de joies », à l’atelier-musée 

Jean-Lurçat (Saint-Laurent-les-Tours) a suscité de nombreuses 

réactions enthousiastes. Pour vous forger votre propre avis, les 

tapisseries fleuries de ce moine sont à voir jusqu’au 30 sep-

tembre 2018. 

Lire aussi pages 24/25

Comment bénéficier de la fibre ?

 Le Département a annoncé fin 2017 un plan de 

déploiement de l’accès à la fibre. J’habite dans 

le bourg de Planioles, et d’après la carte disponible 

sur votre site, l’accès à la fibre devrait se faire chez 

moi dans le courant de l’année 2018. Pouvez-vous me 

donner davantage d’informations sur le calendrier de 

déploiement et les démarches à faire pour bénéficier 

de l’accès à la fibre chez moi ?

X-M. G. (Planioles)

Le syndicat « Lot numérique » (qui regroupe le Dépar-

tement, les communautés de communes et le Territoire 

d’énergie Lot) met en œuvre un projet d’aménagement 

pour déployer un réseau très haut débit. En décembre 

2017, un contrat de délégation de service public a été 

signé avec l’opérateur Orange pour construire et exploi-

ter un réseau de fibre optique jusqu’aux habitations. Les 

travaux sont planifiés sur cinq ans. Le bourg de Planioles 

sera effectivement concerné dès 2018. Les études sont 

en cours (implantation, plan du réseau) et les travaux se-

ront réalisés durant le 2e semestre, pour une mise en 

service envisagée en toute fin d’année 2018.

Prochainement, un site Internet permettra de suivre pré-

cisément l’évolution de l’éligibilité des logements. Dès 

lors que votre habitation sera rendue éligible, il vous sera 

possible de souscrire un abonnement auprès d’un four-

nisseur d’accès internet. Celui-ci réalisera la partie finale 

du raccordement, entre le boîtier de rue et votre loge-

ment. Vous pourrez ainsi disposer de débits de l’ordre 

de 100 Mbits/s. 
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+ web
Sur lot.fr/lot-numerique, retrouvez 

dès à présent la carte interactive qui 

détaille le déploiement de la fibre 

optique.

Vous avez des idées, des propositions,  
des remarques écrivez-nous !

contact.lotois@lot.fr

DÉCHETS : LES ERREURS DE TRI  
ONT UN IMPACT !

Le Syded du Lot a lancé une vaste 

campagne de sensibilisation sur 

les erreurs de tri trop souvent 

constatées et qui peuvent avoir 

de graves conséquences. Les 

agents des centres de tri sont en 

effet confrontés quotidiennement 

à des produits indésirables qui les 

mettent en danger (seringues, bris 

de verre, produits chimiques…) ou 

détériorent leur cadre de travail 

(couches de bébés ou protections 

hygiéniques, déchets alimentaires 

en décomposition, cadavres 

d’animaux…). « Le tri : après vous, 

c’est nous », nous disent les affiches. Alors pensons-y, lorsque 

nous jetons nos déchets dans le bac vert des recyclables, afin 

d’éviter les graves erreurs de tri.

Ces erreurs entachent les bons résultats du département 

en matière de recyclage. Avec 108 kg de déchets recyclés 

par an et par personne, le Lot est classé premier dans la 

région Occitanie et quatrième à l’échelle nationale. Cette 

performance est le résultat d’un travail d’équipe dont nous 

faisons tous partie grâce aux gestes de tri que nous réalisons 

à la maison ou sur notre lieu de travail. Des gestes qui 

permettent à plus de 300 emplois locaux d’exister : agents  

de collecte, trieurs, chauffeurs…

+ d’infos : www.syded-lot.fr

DÉCHETS
COMPOSTABLES

Déchets biodégradables  
au composteur ou 
au bac marron/gris

Ne jetez pas daNs le bac de tri :
#4 les restes de repas

Retrouvez le Département sur  
www.facebook.com/lot.departement



solidarité routes

I l n’est jamais aisé de monter dans le wa-

gon de l’emploi lorsque le décrochage 

scolaire, l’absence de formation et les  

accidents de parcours se cumulent. En 

créant récemment le groupement d’em-

ployeurs Lot Services et formations (LSF) 

dédié à ces Lotoises et Lotois en situa-

tion difficile, le Département et Lot Aide à 

domicile (LAD) entrouvrent une porte sur 

l’emploi.

Deux filières sont proposées :

• �assistant de vie aux familles consacré à 

l’aide à domicile. 30 recrutements sont 

pressentis sur cette filière diplômante,

• �agent de petits travaux et jardinage avec 

15 recrutements.

Lot Services et formations priorise les 

jeunes sans qualification, les demandeurs 

d’emploi de longue durée, bénéficiaires du 

rSa et les personnes en situation de handi-

cap. Le groupement d’employeurs permet 

à ces salariés d’acquérir des compétences 

ainsi qu’un cadre sécurisant et motivant 

sous la forme d’un parcours de formation. 

Les entreprises ont la possibilité d’embau-

cher des salariés qualifiés et opérationnels 

à l’issue de ce parcours de 6 à 24 mois. 

Les équipes du Département et de LAD as-

surent l’accompagnement des salariés en 

formation et réalisent notamment un suivi 

de l’acquisition de compétences.

Tout en apportant une réponse à quatre 

enjeux majeurs : des services à une popu-

lation vieillissante, un parcours de forma-

tion qualifiante, des recrutements facilités, 

du développement économique. 

Le printemps est là et, si vous possédez 

un jardin, vous avez sans doute déjà 

ressorti la tondeuse que vous aviez remi-

sée durant l’hiver. L’entretien des routes 

suit exactement le même rythme des sai-

sons. En ce mois de mai, les équipes du 

Département procèdent au fauchage des 

bords de route. Une différence avec votre 

jardin : le but recherché n’est pas esthé-

tique ; la volonté est avant tout d’assurer 

la sécurité des usagers.

Depuis l’an dernier, une réorganisation 

du dispositif permet d’intervenir en trois 

semaines (au lieu de six précédemment). 

Cette priorité mobilise 80 personnes : soit 

5 000 heures de travail pour faucher envi-

ron 7 500 km de bas-côtés (c’est un grand 

jardin !). Sans compter le nettoyage néces-

saire, préalablement au fauchage, pour ra-

masser les tonnes de détritus « oubliés » 

au bord des routes par certains usagers 

un peu trop « négligents ».

UN COÛT DE 1,40 M€
Après celle du mois de mai, une deuxième 

campagne de coupe démarrera ensuite à 

la mi-juin pour se terminer fin juillet. Puis 

au mois d’août, place à un débroussaillage 

plus poussé. Chaque année, le coût total 

de cet entretien est de 1,4 million d’euros 

pour le Département. Y compris le renou-

vellement régulier du matériel.

Cette année, quatre nouveaux tracteurs 

avec épareuse remplacent ainsi une partie 

des 20 tracteurs en fonctionnement, dont 

les plus anciens ont plus d’une quinzaine 

d’années. Après une phase de test, c’est 

un tracteur utilisé en montagne, compact 

et adapté aux routes lotoises, qui a été 

retenu. 

+ d’infos

+ d’infos

QUI VEUT PARTICIPER ?

Des réunions d’information sont 

proposées aux candidats au 

recrutement sur ces filières. Elles 

auront lieu le 22 mai au Pôle emploi de 

Souillac, le 30 mai à Puy-l’Évêque dans 

les locaux de la Mission locale et le 

31 mai au CFPPA de Lacapelle-Marival. 

RDV à 9 h sur place pour l’information 

collective, les tests de sélection et les 

entretiens. Renseignements auprès de 

votre conseiller Pôle emploi ou votre 

référent Mission locale.

Le fauchage est plus poussé là où 

une bonne visibilité est essentielle 

pour les conducteurs : aux abords des 

carrefours et des passages à niveau, 

devant les panneaux de signalisation 

ou dans certains virages avec un talus 

important.
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Des emplois ouverts  
à la jeunesse
QUARANTE-CINQ JEUNES EN SITUATION 
PROFESSIONNELLE DÉLICATE AURONT L’OPPORTUNITÉ 
DE DÉCROCHER UN EMPLOI GRÂCE AU NOUVEAU 
GROUPEMENT D’EMPLOYEURS, LOT SERVICES ET 
FORMATIONS, RÉCEMMENT CRÉÉ PAR LE DÉPARTEMENT 
ET LOT AIDE À DOMICILE.

Voici venue la saison du fauchage
EN CE MOIS DE MAI, LES ÉQUIPES DU DÉPARTEMENT EN CHARGE  
DE L’ENTRETIEN DES ROUTES SONT MOBILISÉES POUR LE FAUCHAGE  
DES BAS-CÔTÉS.

1/3 DE NON-DIPLÔMÉS
Les non-diplômés représentent plus du tiers de la jeunesse lotoise, soit 

un taux supérieur aux ratios régionaux et nationaux. Concernant le public 

accompagné par la Mission locale du Lot, soit 2 968 jeunes âgés de 16 à 26 ans 

en 2016, 31 % d’entre eux n’ont jamais validé de diplôme, 35 % ont un niveau 

scolaire inférieur ou égal à un CAP et 92 % ont un niveau inférieur ou égal au 

baccalauréat.

Les employés de Lot Services 
et formations interviennent  
au gymnase du collège  
de Puy-d’Alon à Souillac.



Ne pas rester à quai

PRÉSERVER COÛTE QUE COÛTE LES LIGNES FERROVIAIRES EXISTANTES  
EN VEILLANT BIEN À CE QUE LA QUALITÉ DU SERVICE NE SE DÉGRADE PAS.  
C’EST UNE CLÉ DE L’AMÉNAGEMENT ET DE L’ATTRACTIVITÉ DU TERRITOIRE.

Ne rien lâcher ! Voilà le mot d’ordre 

en porte-étendard du difficile com-

bat pour préserver les lignes ferroviaires 

qui irriguent le Lot. Tel est l’engagement 

de l’association Urgence ligne Paris- 

Orléans-Limoges-Toulouse à laquelle  

adhère le Département du Lot, très direc-

tement concerné par ce sujet.

La ligne Intercités POLT contribue à des-

servir 32 départements, 7 métropoles et 

plus de 3 millions d’habitants. Elle joue 

un rôle structurant en termes d’aménage-

ment du territoire. Elle présente un intérêt 

majeur pour l’accessibilité du Lot, pour le 

transport des voyageurs, des marchan-

dises, pour la compétitivité de nos entre-

prises et pour la vitalité du tourisme local. 

Or, comme le souligne un rapport rendu 

l’an passé « les performances de cette 

ligne sont jugées dégradées, peu fiables 

et les temps de parcours trop longs ».

Ainsi, à l’époque du fameux Capitole 

(créé en 1960), fleuron du rail français 

et première ligne ferroviaire régulière à 

200 km/h en France, Cahors était à 4 h 50 

de Paris contre 5 h 20 aujourd’hui. « C’est 

inacceptable ! », considèrent unanimement 

les élus départementaux qui s’inquiètent 

aussi de la qualité de service entre Cahors 

et Toulouse.

GAIN DE TEMPS
Et ce ne sont pas les premières conclu-

sions d’un schéma directeur proposé par 

le ministère des Transports qui rassurent 

les élus. Très clairement, les propositions 

d’évolution de l’infrastructure et de la des-

serte ne sont pas satisfaisantes : les gains 

de temps envisagés étant limités à 15 mi-

nutes.

L’association Urgence ligne POLT a donc 

décidé de lancer une étude visant à ex-

plorer sérieusement les pistes permettant 

d’obtenir des gains de temps de parcours 

significatifs de l’ordre de 30 minutes sur un 

trajet Limoges-Paris et de 45 minutes sur 

le trajet Paris-Toulouse tout en préservant 

la desserte fine de nos territoires. Les bas-

sins de vie de Cahors, Gourdon et Souillac 

sont en première ligne. 

+ d’infos
CAPDENAC-BRIVE, AUSSI

La vigilance est tout aussi forte et 

localement unanime pour préserver 

la qualité du service sur la ligne 

Capdenac-Brive. Une manifestation 

organisée en début d’année a mis en 

exergue une dégradation de qualité du 

service : réduction du nombre de trains 

de nuit, retards, correspondances 

annulées…

Le maintien d’une bonne 
qualité de la desserte 

ferroviaire est indispensable 
en matière d’aménagement 

du territoire et d’attractivité de 
nouvelles populations.

+ d’infos

actualités transports

Voie d’avenir :  
le projet sera 
poursuivi
APRÈS UNE DÉCISION DE JUSTICE QUI PORTE 
UN COUP AU PROJET DE DÉSENCLAVEMENT 
ROUTIER DU NORD DU LOT, LES CONSEILLERS 
DÉPARTEMENTAUX ONT À NOUVEAU AFFIRMÉ 
LEUR VOLONTÉ DE VOIR ABOUTIR CE DOSSIER.

L a déclaration d’utilité publique 

de la Voie d’avenir, qui avait été 

prononcée en 2016, a été annulée 

par le tribunal administratif de Tou-

louse, le 30 mars dernier. Lors de 

la séance publique du 9 avril, les 

conseillers départementaux ont 

déploré, à l’unanimité, cette is-

sue « qui réduit à néant plusieurs  

années de travail et d’engage-

ment en faveur d’une desserte 

plus performante et plus sûre de 

tout le nord du Lot ».

Les élus n’abandonnent pas pour 

autant l’ambition d’une meilleure 

desserte. « Le travail sera poursui-

vi en concertation avec toutes les 

parties prenantes afin d’améliorer 

la solution, en privilégiant notam-

ment le réaménagement d’itiné-

raires existants ».

DÉJÀ DES 
INVESTISSEMENTS
Ces dernières années, le Départe-

ment du Lot a d’ailleurs continué 

ses investissements. Déviation de 

Puybrun, virages rectifiés à Saint-

Michel-de-Bannières, déviation 

de Vayrac en préparation : toutes 

ces opérations ont fait l’objet de 

déclarations d’utilité publique. « On 

comprendrait difficilement que les 

derniers aménagements ne re-

lèvent pas de la même utilité », ont 

fait remarquer les élus. 

500
C’EST LE NOMBRE DE POIDS LOURDS QUI TRAVERSENT CHAQUE JOUR 

MARTEL, SAINT-DENIS-LÈS-MARTEL, CONDAT ET LES QUATRE-ROUTES-DU-LOT. 

UN TRAFIC NÉCESSAIRE À LA VITALITÉ ÉCONOMIQUE DU SECTEUR. LE PROJET 

DE VOIE D’AVENIR CONSISTE DONC À CONCILIER SÉCURITÉ ROUTIÈRE, BIEN-

ÊTRE DES HABITANTS ET SOUTIEN À L’ÉCONOMIE (DANS UN CONTEXTE OÙ LA 

POPULATION DU LOT VIEILLIT AVEC DES CONSÉQUENCES NOTAMMENT SUR 

LES EFFECTIFS DANS LES ÉCOLES).

Le projet de « Voie d’avenir », inscrit de longue 

date parmi les priorités du Département, consiste à 

désenclaver le nord du Lot en reliant le bassin de 

Saint-Céré - Bretenoux - Biars à l’autoroute. Le projet 

rejeté par le tribunal avait été engagé en 2008 en 

partenariat avec la Corrèze. Après une méthode 

participative exemplaire (comité de suivi, réunions 

publiques, registres dans les mairies), le tracé nommé 

T3 via Martel avait été identifié comme étant le 

plus sûr, avec un investissement moins important 

que les autres solutions (56 millions d’euros) et un 

impact environnemental faible. Le tribunal en a jugé 

autrement.
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La côte des Mathieux,  
un point noir que le projet  

de Voie d’avenir  
doit toujours régler.
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Pour une 
ruralité vivante
ILS SONT AGRICULTEURS, ÉLUS, 

ENTREPRENEURS, PARENTS… :  

des Lotoises et des Lotois ont fait le 

choix de vivre ici et d’offrir les meilleures 

conditions d’avenir aux générations 

futures. Contact Lotois est allé à la 

rencontre de quelques-uns de ces 

habitants et zoome sur des projets 

structurants pour l’avenir.

APRÈS LES INONDATIONS,  
LES RÉPARATIONS
Le Lot a été touché, comme d’autres départements, par 

de nombreux dégâts après les épisodes de fortes pluies 

de l’hiver. L’estimation est de 770 000 euros de dégrada-

tions, pour les routes mais aussi pour la navigation sur 

la rivière Lot.

Sur les routes, cela va de la formation de nids-de-poule 

aux routes effondrées (sur la RD 43 entre Carennac et 

Floirac par exemple), en passant par les purges de fa-

laises ou les inspections nécessaires des ponts. Pour la 

navigation, la facture concerne les dommages sur les 

écluses ou l’enlèvement des embâcles. Certains travaux 

d’urgence ont déjà été effectués, mais cela va continuer 

pendant plusieurs mois.

UNE NOUVELLE  
VICE-PRÉSIDENTE
Conseillère départementale du canton de Puy-l’Evêque, 

Véronique Chassain devient vice-présidente en charge 

du Logement, de l’Urbanisme et de l’Aménagement de 

l’espace. Elle succède à Marie-France Colomb qui a choisi 

de démissionner de son poste de vice-présidente mais 

reste conseillère départementale du canton de Figeac-1.

65
C’est le nombre de médailles glanées par 

les produits lotois au concours général 
agricole durant le Salon international de 

l’agriculture 2018 à Paris. Bravo à tous ces 
professionnels qui assurent la promotion 
du département grâce à des produits de 

qualité. À cela s’ajoutent des récompenses 
pour les animaux et les jeunes de la MFR 

Terrou ou du Legta de Figeac qui ont 
participé à différents concours.

L’ARTOTHÈQUE SUR LA TOILE
L’artothèque du Lot dispose désormais d’un site Internet : 

artotheque.lot.fr. Il permet de visualiser l’ensemble de la 

collection du Département, il donne des clés de lecture 

pour aborder les œuvres et donne aussi des conseils pour 

transporter les œuvres ou les accrocher. Et bien sûr, vous  

y retrouverez toutes les infos pratiques sur ce service du 

Département qui permet à l’art de s’inviter jusque chez vous.

LE PLEIN D’ANIMATIONS POUR PREMIÈRES PAGES
L’opération Premières Pages est organisée par le Département du Lot, via la Bibliothèque départementale, et la 
caisse d’allocations familiales du Lot pour promouvoir la lecture auprès des tout-petits. Cela passe par la remise 
d’un ouvrage de littérature de jeunesse (« Bonne nuit tout le monde » de Chris Haughton) aux enfants nés ou 
adoptés l’année dernière. Mais cela va bien au-delà. Jusqu’à la mi-juin, de nombreuses animations sont également 
organisées : lectures, ateliers créatifs ou ludiques, spectacles avec des artistes venus du Lot ou d’ailleurs…  
Tout le programme : www.premierespages.fr

actualités
ROUTES CULTURE

ÉLUS
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La commune de Montfaucon, 
avec ses services de santé  

au cœur du Lot.

Ces jeunes ont bien 
représentés le Lot à Paris
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DOSSIER POUR UNE RURALITÉ VIVANTE

E lle a connu le cauchemar de 

la guerre dans son pays d’ori-

gine, la République centrafricaine. 

Avec un courage qui mérite le plus 

grand respect, Olivia est arrivée 

en France avec son fils Simon, 

loin de la guerre mais proche du 

néant : « J’ai une formation bac 

+ 4 en sciences économiques. 

Mais en arrivant ici, j’étais tota-

lement déboussolée, démunie, 

traumatisée, sans aucun repère ». 

Alors, pour ses deux filles restées 

en Centrafrique et qu’elle espère 

de tout cœur retrouver un jour, 

Olivia a décidé de se battre. Son 

énergie communicative n’est pas 

passée inaperçue à Pôle emploi 

et à la maison des Solidarités dé-

partementales de Figeac. « J’avais 

besoin d’une formation pour me 

remettre le pied à l’étrier. Cela 

s’est très bien passé. J’ai obtenu 

un CDD à la sous-préfecture de 

Figeac. Tout ceci a pu être réalisé 

grâce à l’accompagnement assu-

ré conjointement par la conseillère 

de Pôle emploi et par l’assistante 

sociale du Département. Grâce 

à leur aide, mon fils a pu aller en 

colonie de vacances. Cela m’a 

libéré du temps pour travailler ». 

Olivia a suivi récemment une for-

mation pour se perfectionner en 

bureautique et comptabilité ainsi 

qu’un stage chez FEM Aéro. « Mon 

objectif, c’est de trouver du travail. 

Je n’avais pas vraiment confiance 

en moi après tout ce que j’ai vécu. 

Mais je me rends compte, grâce 

aux gens qui m’accompagnent, 

que j’ai un réel bagage profes-

sionnel. Je sens aujourd’hui que 

je peux y arriver. Cela me donne 

de la force et cela encourage mon 

fils au collège. J’irai n’importe où 

en France mais ici, à Figeac, je me 

sens bien », avoue Olivia. 

+ d’infos
COMMENT ÇA FONCTIONNE ?

Le bénéficiaire s’engage volontairement (pour une 

durée de six mois renouvelable deux fois maximum) 

pour accéder rapidement à l’emploi, après un 

diagnostic partagé avec le travailleur social du 

Département et son conseiller Pôle emploi.  

Le Département met alors à disposition des actions 

d’insertion qu’il finance et Pôle emploi mobilise son 

offre de service. 413 accompagnements globaux  

ont été réalisés depuis 2015 dans le Lot, avec un taux 

de retour à l’emploi de 62 % (soit un taux supérieur  

à la moyenne nationale).

« Nous savons tous qu’un parcours de vie est rarement 
linéaire, lisse, sans accros. La difficulté à trouver ou à 
retrouver un emploi peut être au cœur d’une spirale de 
profond découragement, de perte de confiance en soi 
et d’isolement. C’est pour casser cet enchaînement que 
les travailleurs sociaux du Département se mobilisent 
auprès des bénéficiaires du rSa en leur apportant 
un soutien adapté à chacun. L’accompagnement 
global en est un parfait exemple. Mais ce n’est pas la 
seule solution, chaque bénéficiaire est unique. Aussi, 
plusieurs actions d’accompagnement existent, nous les 
évaluons régulièrement et elles peuvent être modifiées 
pour mieux répondre aux besoins. Tel a été le cas 
pour les travailleurs indépendants dont l’activité n’est 
pas assez porteuse. Un soutien spécifique leur est 
apporté. »

“Une mobilisation 
au quotidien”
NELLY GINESTET,  
vice-présidente en charge de l’Insertion

Olivia ne se bat  
pas toute seule
LE DÉPARTEMENT ET PÔLE EMPLOI 
S’ASSOCIENT POUR ASSURER  
UN ACCOMPAGNEMENT GLOBAL  
EN FAVEUR DE DEMANDEURS D’EMPLOI.  
ET ÇA MARCHE ! TÉMOIGNAGE.

Des fenêtres de l’entreprise Al-

bagnac, on aperçoit la vigne 

toute proche et le clocher de 

l’église de Sauzet. C’est là que ce 

leader européen des machines 

à étiqueter se développe depuis 

trente ans. Et même depuis plus 

longtemps quand on écoute Fa-

bien Albagnac, l’actuel dirigeant, 

raconter l’histoire de la forge de 

son grand-père qui travaillait déjà 

au même endroit. « Dans la famille, 

nous avons un ADN de créateur », 

sourit le chef d’entreprise. Quand 

son père a peu à peu abandonné 

le machinisme agricole pour se lan-

cer dans la conception et la réali-

sation de machines plus ou moins 

complexes afin d’habiller les bou-

teilles de vin, l’entreprise familiale 

comptait 4 salariés. « Nous venons 

de passer la barre des 50 em-

ployés », indique Fabien Albagnac 

à la tête d’une société qui a su se 

diversifier pour aller chercher des 

marchés autres que dans le sec-

teur viti-vinicole d’origine.

PRÉCISION ET 
ERGONOMIE
De grands noms de l’industrie 

agroalimentaire, des entreprises 

de chimie, des fabricants de cos-

métiques sont désormais les clients 

de cette PME lotoise, qui conçoit 

des solutions sur mesure, selon 

leurs besoins de pose d’étiquettes  

adhésives : de la bouteille de cham-

pagne ou de cognac à la barquette 

de produits surgelés en passant par 

les flacons de crème à raser, les 

machines Albagnac peuvent dé-

sormais tout étiqueter. Un agrandis-

sement de l’atelier et des bureaux 

en prévision, une réorganisation en 

cours, une alliance innovante avec 

trois autres sociétés complémen-

taires pour commercialiser, l’entre-

prise avance. Seul bémol : « Pour les 

recrutements, il faut être patient ». 

Mais les candidats finissent par  

adhérer au Lot. Comme une éti-

quette bien posée ! 

Albagnac, une usine 
à la campagne
ÊTRE INSTALLÉ DANS UN PETIT VILLAGE N’EMPÊCHE  
PAS D’ÊTRE L’UN DES LEADERS EUROPÉENS DE SON DOMAINE. 
C’EST LE CAS DE L’ENTREPRISE ALBAGNAC,  
À SAUZET, QUI CONÇOIT ET FABRIQUE DES MACHINES  
DE POSES D’ÉTIQUETTES ADHÉSIVES.

15 %
C’EST LE POURCENTAGE D’EMPLOIS 

INDUSTRIELS DANS LE LOT ; UN CHIFFRE 

MÉCONNU POUR UN DÉPARTEMENT QUI  

A UNE IMAGE TOURISTIQUE ET AGRICOLE.  

MAIS LE LOT EST AUSSI UN DÉPARTEMENT  

OÙ L’INDUSTRIE EST PRÉSENTE GRÂCE  

À L’AÉRONAUTIQUE, L’AGROALIMENTAIRE ET  

À DE MULTIPLES PME COMME ALBAGNAC.
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Le bio, c’est leur vie
LÉGUMES, PAIN, VIANDE : LE TOUT EN PRODUCTION BIO ET 
EN VENTE DIRECTE. AU VIGAN, FANNY ET SÉBASTIEN, DEUX 
JEUNES INGÉNIEURS AGRONOMES, SE SONT ASSOCIÉS ET 
COMMENCENT À RÉCOLTER LES PREMIERS FRUITS DE LEUR 
ENGAGEMENT.

Les producteurs sont 
aussi commerçants
LES MAGASINS DE PRODUCTEURS, C’EST L’ASSURANCE 
POUR LE CONSOMMATEUR D’ACHETER DES PRODUITS 
DE QUALITÉ ET DE SOUTENIR DES FILIÈRES LOCALES. 
EXEMPLE A CAHORS.

La ferme de la Borie-Haute était 

devenue une belle au bois dor-

mant, campée majestueusement 

sur un mamelon de la Bouriane. 

70 hectares et des bâtiments qui 

avaient connu leur heure de gloire 

mais qui subissaient l’usure du 

temps. Il aura fallu toute la déter-

mination de Fanny Cordier, rejointe 

l’an passé par Sébastien Passa-

rieu, pour redonner vie à cette 

exploitation. Fanny produit des lé-

gumes bio sur un hectare de terre 

et dans 4 serres. Sébastien élève 

en bio un troupeau de vaches sa-

lers et propose du pain bio cuit 

dans un superbe four construit par 

ses soins. Tous les deux âgés de 

29 ans, rassemblés au sein d’un 

GAEC (groupement agricole d’ex-

ploitation en commun), Fanny et 

Sébastien remuent ciel et surtout 

terre pour trouver un juste point 

d’équilibre entre produire saine-

ment, structurer la commercialisa-

tion en vente directe et faire face 

aux charges. Un sacré challenge 

qui est sur la bonne voie : « À deux, 

c’est bien évidemment mieux que 

seul : même si chacun travaille 

dans son domaine, on s’entraide 

lorsque c’est nécessaire. Et pour la 

prise de décision, on est meilleur 

à deux que tout seul », constatent 

conjointement les deux associés.

RESPECT DE 
L’ENVIRONNEMENT ET  
DES CONSOMMATEURS
Que ce soit en vente à la ferme, 

sur les marchés de Gourdon et 

de Labastide-Murat, mais égale-

ment pour les paniers fermiers*, 

l’offre proposée par Fanny et Sé-

bastien est variée et d’une qualité 

reconnue par une clientèle fidèle. 

L’objectif n’est pas de grossir pour 

grossir mais de tirer le meilleur 

parti possible de cette exploita-

tion dans le plus grand respect de 

l’environnement et des consom-

mateurs.

« Nous avons été très bien accueil-

lis ici. Il y a une vraie entraide et 

pas seulement entre producteurs 

bio. Et puis les liens sociaux qui 

s’établissent sur les marchés, 

en lien direct avec les consom-

mateurs, nous encouragent à 

continuer, à progresser. Nous ne 

sommes pas originaires du Lot 

mais nous apprécions ce dépar-

tement. Il nous correspond bien », 

estiment avec satisfaction Fanny et 

Sébastien. 

C’est une tendance très marquée ces 

dernières années : les circuits courts 

font désormais partie du paysage de com-

mercialisation. Aujourd’hui, près de 25 % 

des exploitations agricoles lotoises com-

mercialisent tout ou partie de leur produc-

tion en circuit court : marchés, boutiques, 

paniers, ventes à la ferme et dans les ma-

gasins de producteurs, qui sont soumis à 

des règles strictes. Il en existe quatre dans 

le Lot : à Payrignac, à Saint-Céré, à Vayrac 

et à Cahors.

« Nous connaissions bien notre métier 

d’agriculteur. Mais il a fallu apprendre à de-

venir commerçant », remarque Henri Bon-

naud, agriculteur bio en viande et gérant 

de l’Oustal, route de Toulouse à Cahors. Ce 

magasin inspiré par la démarche « Bienve-

nue à la ferme » emploie trois salariés et 

participe à consolider les ressources de 60 

exploitations ! « Au final, on peut dire que 

le magasin a permis à un grand nombre 

d’agriculteurs de pérenniser leur exploita-

tion, parfois de se lancer dans une nouvelle 

filière », résume Henri Bonnaud.

PROXIMITÉ  
AVEC LA CLIENTÈLE
Pour Daniel Vigouroux, maraîcher à Puy-

l’Évêque et un des producteurs associés, 

l’Oustal est une belle planche de salut : 

« Auparavant, j’étais dans les fleurs. Le mar-

ché s’est effondré. En me réorientant vers 

le maraîchage et en m’associant à ce pro-

jet, j’écoule ici la moitié de ma production. 

C’est vraiment très positif pour moi, même 

s’il y a quelques obligations telle que la 

présence que nous nous imposons chacun, 

ici, dans le magasin, deux jours par mois ». 

Une contrainte favorablement perçue par la 

clientèle : pouvoir échanger directement est 

aujourd’hui un bonus fortement apprécié 

par les consommateurs. Ils n’achètent pas 

qu’un produit, ils veulent aussi se sentir ac-

teurs d’une économie locale respectueuse 

de son environnement. 

Sébastien et Fanny  
ont fait le choix du Lot 
pour produire en bio.

Des producteurs 
unis pour 

commercialiser 
directement  

auprès d’une 
clientèle locale.

LE DÉPARTEMENT 
DONNE L’EXEMPLE

En étroite 

collaboration avec le 

réseau « Bienvenue 

à la ferme » 

de la chambre 

d’agriculture et 

avec Bio 46, le 

Département est 

très engagé pour 

développer les 

circuits courts dans 

la restauration de 

ses 20 collèges. 

Actuellement, 

près de 16 % des 

produits proposés 

aux enfants 

s’inscrivent dans 

cette démarche et 

chaque jour des 

initiatives naissent 

pour faire croître ce 

pourcentage.  

Ainsi, Bio 46  

a établi un guide  

(très pratique) 

du pain bio 

qui permet de 

mettre en relation 

boulangers bio et 

établissements 

scolaires.

* Renseignements :  
ferme.boriehaute@
gmail.com

900
ENVIRON 900 PRODUCTEURS 

LOTOIS SONT CONCERNÉS PAR LA 

VENTE DIRECTE. VINS (VIGNERONS 

INDÉPENDANTS) : 260 ; FROMAGES : 

80 ; PALMIPÈDES GRAS : 100 ; 

VOLAILLES MAIGRES (POULETS…) : 

80 ; VIANDES ET SALAISONS DE 

PORC : 15 ; FRUITS ET LÉGUMES : 

200 ; VIANDES BOVINE, OVINE : 80 ; 

MAIS AUSSI : PAIN, MIEL, SAFRAN, 

PRODUITS TRANSFORMÉS 

(CONFITURES, PRÉPARATIONS…).

FANNY MELET, DE LA CHAMBRE 

D’AGRICULTURE, A EN 

CHARGE L’ANIMATION ET LE 

DÉVELOPPEMENT DE CE RÉSEAU.



contact lotois / n°105 / mai 2018 / 1716 / contact lotois / n°105 / mai 2018

Quatre ans. C’est le temps qu’il aura 

fallu pour que le projet un peu uto-

pique d’une école neuve à Saint-Sozy de-

vienne réalité. trois ans de discussion, de 

force de conviction, d’écoute, d’études et 

une année pour construire ce bâtiment de 

quatre classes qui hébergera 90 enfants.

« C’est une opération de grande envergure 

pour la commune de Saint-Sozy », estime 

Magali Livenais, maire du village. « C’est 

aussi un acte fort pour les cinq communes 

constituant le RPI que d’accepter des fer-

metures d’écoles une fois que le projet 

sera abouti. Et j’ai pu comprendre le dé-

sarroi de nos habitants, jeunes parents 

d’élèves mais aussi personnes âgées, de 

voir fermer une école dans un village ru-

ral. Et ce n’est pas facile non plus pour un 

maire et un conseil municipal de prendre 

une telle décision. »

Paradoxalement, c’est la baisse des effec-

tifs sur le RPI (regroupement pédagogique 

intercommunal) qui a incité à la construction 

de cette école. Certes, il fallait convaincre 

les autres communes d’accepter de se sa-

crifier mais avec la construction de cette 

école, elles obtenaient la certitude que leurs 

enfants pourraient disposer d’une école non 

loin de chez eux avec tout à côté une gar-

derie, la plus ancienne du Lot en milieu rural.

BIENTÔT UNE CANTINE
Et comme une bonne nouvelle n’arrive ja-

mais seule, cette école abritera sa propre 

cantine grâce au dynamisme du SIVU (syn-

dicat intercommunal à vocation unique). 

C’est le SIVU qui finance la partie restau-

ration et en assurera son fonctionnement. 

Une récente étude de faisabilité vient 

d’en valider la pertinence. « Nous avons 

une grande chance ici : les parents sont 

véritablement moteurs. Ils contribuent très  

activement au fonctionnement de l’école 

et accompagnent ce projet d’école nou-

velle. Tout le monde a bien compris que 

nous sommes face à un vrai enjeu d’at-

tractivité du territoire ». 

Comédiens, danseurs, musiciens, 

conteurs, metteurs en scène… Tout 

au long de l’année scolaire, des artistes 

interviennent dans les classes des écoles 

et des collèges du Lot à l’invitation de  

l’ADDA du Lot pour mener des projets avec 

la complicité des enseignants, et en parte-

nariat étroit avec les structures culturelles, 

l’Éducation nationale et le Département. 

97 classes et 2 600 élèves sont concernés 

en 2018.

Parallèlement, afin de prolonger ces ren-

contres, des formations sont proposées 

aux enseignants et des spectacles fami-

liaux, des stages, des conférences, des 

lectures sont programmés tout au long de 

l’année.

SIX JOURNÉES  
DE RENCONTRES
Ces « Parcours artistiques dans le Lot » 

se clôtureront lors de six journées de 

Rencontres départementales arts vivants 

en juin 2018, au théâtre de l’Usine de 

Saint-Céré, à l’espace François-Mitterrand 

de Figeac et au théâtre de Cahors. La ma-

tinée sera consacrée à des ateliers d’écri-

ture et de jeu et à une répétition sur la 

scène permettant ainsi la découverte du 

lieu : les coulisses, les loges, la scène, le 

technicien, la régie… L’après-midi débutera 

avec une représentation professionnelle, 

puis chaque classe présentera un travail 

de 10 minutes, témoignage du parcours 

accompli dans l’année. Les élèves seront 

donc à la fois acteurs et spectateurs au 

cours de la même journée. 

1,50 M€
C’EST L’INVESTISSEMENT 

POUR CONSTRUIRE 

LA NOUVELLE ÉCOLE. 

LE DÉPARTEMENT 

PARTICIPE À HAUTEUR 

DE 50 000 €.

DOSSIER POUR UNE RURALITÉ VIVANTE

+ d’infos
Les inscriptions aux transports 

scolaires, pour la rentrée 2018-2019,  

se dérouleront du 4 juin au 15 juillet 

2018. C’est désormais la Région 

Occitanie qui organise les transports 

scolaires. Il faut s’adresser au service 

régional des transports du Lot (Maison 

de la Région, 107 quai Cavaignac 

46000 Cahors) ou se rendre sur www.

laregion.fr/transport-scolaire. 

« Le Département a émis cet 
hiver une position claire et ferme 
concernant le projet de fermetures 
d’écoles envisagées par l’inspection 
académique. Ce qui importe 
pour les élus, en priorité absolue, 
c’est le bien-être des enfants. Il 
en est ainsi pour l’aménagement 
territorial des collèges dont a 
la charge le Département, avec 
pour conséquence le maintien et 
l’entretien de 20 collèges. Les élus 
du Département considèrent que la 
même exigence doit s’imposer pour 
les écoles. Certes, nous n’ignorons 
pas la baisse démographique et 
devons tout faire, collectivement, 
pour inverser la courbe. Mais il faut 
la garantie que nos enfants ne soient 
pas à plus de 15 minutes environ de 
l’école qu’ils fréquenteront demain. 
Une mesure inspirée par le schéma 
départemental d’amélioration de 
l’accessibilité des services au public 
validé par la préfecture. Nous 
demandons que celui-ci soit défini 
par « bassin de vie » ce qui serait 
l’école-centre, avec une approche  
de temps de trajet domicile-école. »

“Pour un vrai  
aménagement  
du territoire”
MARC GASTAL  
vice-président du Département,  
en charge de la Jeunesse et  
de la Citoyenneté.

À Saint-Sozy, il fallait oser
DES FERMETURES D’ÉCOLES AU PROFIT D’UNE ÉCOLE INTERCOMMUNALE NEUVE  
À SAINT-SOZY. CINQ COMMUNES ONT ACCEPTÉ CE PROJET QUI VISE À FIXER  
UNE POPULATION ACTIVE SUR LE TERRITOIRE. UN SACRÉ PARI SUR L’AVENIR.

Écoles et collèges :  
2 600 apprentis artistes
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Tout a commencé par un voyage en  

Allemagne et une démonstration 

claire : les agriculteurs pouvaient com-

pléter leur revenu en produisant… de 

l’énergie. « Nos agriculteurs ont des res-

sources », résume Laurent Causse, en 

charge de ce vaste périmètre « énergie » 

aux Fermes de Figeac (dont le siège est 

à Lacapelle-Marival) qui mobilise tout de 

même aujourd’hui 10 salariés. « Nous sen-

tons une vraie dynamique sur ces sujets 

énergétiques. Nos territoires ruraux ont de 

belles opportunités à saisir, maintenant ».

UN BEAU RAYON  
DE SOLEIL
L’énergie solaire est la première éner-

gie sur laquelle les Fermes de Figeac 

se sont penchées. Aujourd’hui le bilan 

est impressionnant : la première vague 

d’investissement dans le photovoltaïque 

s’élève à 34 M€, concerne 110 agricul-

teurs et 200 bâtiments dont une jardi-

nerie à Figeac. Depuis 2010, les instal-

lations se concentrent sur des surfaces 

plus modestes. Trois cents bâtiments ont 

bénéficié de cette nouvelle orientation. 

La production équivaut à l’énergie utili-

sée par 700 logements ! Les Fermes de  

Figeac assurent l’accompagnement sur 

l’aspect technique mais aussi, et c’est le 

plus complexe, sur les montages finan-

ciers. Là réside la clé du succès.

DANS LE VENT
Cent quatre-vingts actionnaires ont permis 

la construction du premier parc éolien du 

Lot. Les sept éoliennes basées du côté de 

Sousceyrac produisent l’équivalent de la 

consommation électrique de 40 000 habi-

tants (hors chauffage et eau chaude). Ce 

projet citoyen est le fruit d’un partenariat 

avec la société Valorem.

DE CE BOIS,  
ILS SE CHAUFFENT
En complément des chaufferies bois du 

SYDED, les Fermes de Figeac développent 

également des projets dans le domaine du 

bois énergie. La particularité de cette filière 

est son organisation : une société coopé-

rative d’intérêt collectif « Bois énergie Lot » 

regroupe tant les propriétaires des chauffe-

ries bois que les producteurs de bois et les 

transformateurs (sous forme de plaquettes). 

Le prix de l’énergie est fixé de concert 

afin que chacun y trouve son compte.  

Des projets ont fleuri sur Bagnac-sur- 

Célé, Latronquière, Bretenoux, Assier, 

Montfaucon… 

LA MÉTHANISATION AUSSI
Les Fermes de Figeac vont développer des installations de méthanisation pour valoriser des déchets végétaux, du fumier et du 

lisier. Quatre projets verront le jour d’ici 2019, grâce à la constitution de groupes d’agriculteurs bien décidés à valoriser cette 

énergie potentielle.

L’énergie,  
un complément de revenu

DEPUIS 10 ANS LES FERMES DE FIGEAC FONT FEU  
DE TOUT BOIS POUR PERMETTRE AUX AGRICULTEURS  
DE TROUVER UN COMPLÉMENT DE REVENUS  
EN VENDANT DE L’ÉNERGIE. ET ÇA MARCHE !

DOSSIER POUR UNE RURALITÉ VIVANTE

Mobilisation pour nos enfants !
DANS LES COLLÈGES LOTOIS, RURALITÉ RIME AVEC MODERNITÉ.  
LE DÉPLOIEMENT DE CENTAINES DE TABLETTES DANS TOUS LES ÉTABLISSEMENTS,  
TOUT COMME LA CONSTRUCTION D’UN NOUVEAU COLLÈGE À BRETENOUX, MARQUE 
L’ENGAGEMENT DU DÉPARTEMENT.

COLLÈGE DE BRETENOUX : 
LE PROJET ARCHITECTURAL 
BIENTÔT RETENU
Après avoir sélectionné trois projets, sur 

un total de 58 dossiers reçus (!), le Dépar-

tement va retenir dans les prochaines se-

maines l’architecte qui réalisera le collège 

de Bretenoux. Nous connaîtrons alors la 

physionomie du futur collège. Ce projet 

évalué à 13 M€ et d’une capacité de 450 

élèves répondra à un certain nombre de 

contraintes auxquelles le Département est 

attaché :

La qualité environnementale sera au cœur 

de la problématique de conception. En ef-

fet, dès 2020, une nouvelle réglementa-

tion thermique, dans le droit fil des objec-

tifs issus de la COP 21, devrait augmenter 

les exigences en matière de performance 

des bâtiments. C’est ce haut niveau d’am-

bition qui a été intégré au programme du 

futur collège de Bretenoux, tout en prio-

risant, bien évidemment, les conditions 

de travail des élèves, enseignants et en-

semble du personnel. Le bâtiment devrait 

être opérationnel en 2022.

TABLETTES 
INFORMATIQUES :  
TOUS LES COLLÈGES 
ÉQUIPÉS !
Entre le câblage dans chaque établis-

sement, le déploiement du wifi dans les 

classes et celui, à terme, de quelque 2 500 

tablettes, le Département va mobiliser 

3 M€ ! Depuis quelques semaines, alors 

que tous les câblages ont été réalisés en 

un temps record, plus de 700 enseignants 

des collèges ont été dotés d’une tablette. 

Des chariots équipés de tablettes sont 

opérationnels et peuvent être déplacés de 

classe en classe. Une première vague de 

tablettes vient d’être distribuée dans les 

20 établissements. Une seconde le sera 

l’année prochaine. Une dotation d’une 

telle envergure est assez exceptionnelle 

dans un département rural tel que le Lot. 

Elle ouvre un champ immense en matière 

de pédagogie. En effet, soit ces outils nu-

mériques seront utilisés pour un usage in-

dividuel, soit ils seront connectés sur l’un 

des 450 outils de vidéo-projection dispo-

nibles (soit plus de 20 par collège) ce qui 

facilitera l’animation des séances d’ensei-

gnement. 

Les réferents 
numériques des 
collèges ont été 
formés.
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CRÉATION D’UN SYNDICAT 
MIXTE
Le Département et les communautés 

de communes concernées par le 

tracé des voies vertes s’associent au 

sein d’un syndicat mixte dont l’objet 

est de mener de façon concertée ce 

projet structurant. Au vu des études 

successives d’avant-projet, le montant 

des travaux est évalué à 20,5 M€ pour 

la vallée du Lot et 16,5 M€ pour la 

vallée de la Dordogne.

En bonnes voies… vertes
LES VALLÉES DU LOT ET DE LA DORDOGNE 
BÉNÉFICIERONT DE VOIES VERTES DANS QUELQUES 
ANNÉES. UN PROJET STRUCTURANT  
QUI PROFITERA TOUT AUTANT AUX LOTOIS  
QU’AUX TOURISTES.

À l’image de la France qui tente de com-

bler son retard en matière de pistes 

cyclables (12e au classement européen en 

2015), le Lot se met aussi au vélo. Un sché-

ma départemental des voies vertes vient 

d’être adopté. Il concerne toute la vallée 

du Lot et la vallée de la Dordogne. Il est 

à noter que les départements voisins se 

sont également lancés dans ces projets. 

Des sections de voies vertes sont déjà ou-

vertes dans le Lot-et-Garonne, la Dordogne 

et l’Aveyron. Il s’agit donc de véritables pro-

jets à l’échelle des vallées tout entières.  

De nombreux constats invitent à la création 

de voies cyclables :

• �Un service à la population. Il suffit de 

voir la fréquentation des bouts de chemin 

actuellement à la disposition des Lotois 

pour présager d’un fort intérêt pour des 

voies cyclables confortables et isolées 

de la circulation automobile. Ces voies 

peuvent aussi servir de support à des 

déplacements doux aux alentours des 

villes et bourgs.

• �Un apport direct à l’économie lotoise. 

L’économie touristique directe potentiel-

lement générée par cette infrastructure a 

été étudiée en phase préliminaire pour 

éclairer les décisions. Cette étude a per-

mis de montrer que les conditions pour 

atteindre les ratios nationaux constatés, 

soit 20 à 25 K€ de retombées écono-

miques directes par kilomètre de voie 

verte et par an, sont vérifiées.

• �Bon pour la notoriété et l’attractivité 

du Lot. Les itinéraires envisagés sont ja-

lonnés de sites naturels et patrimoniaux 

qui les placent à la hauteur des voies 

vertes les plus emblématiques de France 

comme celle de la vallée de la Loire.  

À l’heure actuelle, des voyagistes spé-

cialisés commercialisent déjà des cir-

cuits alors que les aménagements sont 

embryonnaires.

Ces voies vertes, une fois opérationnelles, 

concilieront dans quelques années les  

aspirations des Lotois et celles des  

touristes en quête de vacances douces, 

sans artifices. 

DOSSIER POUR UNE RURALITÉ VIVANTE

VÉLOROUTE OU VOIE VERTE ?
• �Une véloroute est un itinéraire cyclable touristique, fléché et sécurisé, reliant des 

villes, voire différentes régions, entre elles. Elle emprunte des petites routes à faible 

circulation et, quand cela est possible, des pistes cyclables. 

Une véloroute de 160 km entre Cahors et Aiguillon (47) parcourt la vallée du Lot. 

Cet itinéraire permet de rejoindre la véloroute des Deux-Mers.

• �Une voie verte est une voie réservée à la circulation non motorisée : piétons, 

cyclistes, rollers… Une voie verte est aménagée sur les chemins de halage des 

canaux et rivières, d’anciennes voies ferrées, des routes forestières… Les projets 

lotois concernent donc bien des voies vertes.

Par ailleurs, véloroutes et voies vertes ne peuvent être confondues avec des chemins 

de randonnée : le Lot en compte 1 500 km balisés (tous praticables en VTT).

+ web
Le Département a créé, avec l’agence Lot Tourisme, 37 boucles lotoises qui 

concernent tant des circuits sur route que sur chemin.  

Renseignements sur tourisme-lot.com ou dans les offices de tourisme.

LE VÉLO POUR TOUS !
Le développement des infrastructures à destination des cyclistes et vététistes n’est 

pas le fruit du hasard : chaque jour en France il se vend plus de 6 600 vélos, soit 

2,78 millions de vélos par an (+ 0,2 % en 2017) pour un chiffre d’affaires de 1,3 milliard 

d’euros (+ 9,8 %) et un prix de vente moyen de 459 euros, avec une forte croissance  

des ventes de vélos électriques (VAE) qui ont atteint 225 000 exemplaires en 2017 

contre 134 000 en 2016.

Et ce n’est pas fini : sur des marchés un peu plus matures qu’en France,  

comme en Allemagne ou en Belgique, la vente des vélos électriques est exponentielle.  

En Belgique, 45 % des vélos vendus sont électriques. En Allemagne, ce sont 15 %,  

alors que la France en compte 5 %.

+ 18 %  
en 5 ans
EN 2017, LES ITINÉRAIRES 

CYCLABLES EN FRANCE 

ONT VU AUGMENTER LEUR 

FRÉQUENTATION DE + 8 % 

PAR RAPPORT À 2016 ET  

+ 18 % PAR RAPPORT À 2013

(source Les Départements  
& Régions Cyclables - DRC)
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groupes politiques

LE LOT, UN DÉPARTEMENT ATTRACTIF !

Contrairement aux idées reçues, moins de 
la moitié des départements attractifs en 

France abritent une grande métropole. En dé-
finitive, l’attractivité d’un territoire dépend es-
sentiellement de deux principaux facteurs, la 
création d’emplois, qui repose sur des critères 
objectifs, et la qualité de vie, beaucoup plus sub-
jective. Notre département connaît un excédent 
migratoire (davantage d’entrées que de sorties), 
indicateur d’une bonne santé, mais essentielle-
ment dû à l’installation de retraités, et souffre 
d’un déficit démographique avec une population 
vieillissante. C’est pourquoi, en 2018, l’attractivité 
du Lot et l’amélioration du cadre de vie sont au 
cœur des nouvelles politiques départementales 
pour construire, ensemble, un Lot préservé et 
tourné vers l’avenir.
Afin de dynamiser notre département qui dis-
pose d’atouts indéniables, l’image qu’il offre doit 
être rénovée. Certes, avec des espaces naturels 
qui couvrent 70 % du territoire, le Lot bénéficie 
d’un environnement privilégié : un ciel nocturne 
vierge de toute pollution lumineuse, un patri-
moine exceptionnel, des sites à découvrir…
Le tourisme, l’agriculture, la production d’éner-
gies renouvelables dessinent une réelle op-
portunité de développement. Mais le Lot, c’est 

aussi une activité économique polarisée autour 
de l’agroalimentaire, avec également des indus-
tries de haute technologie concentrées dans la 
mécanic vallée, sorte d’eldorado, moins connues 
et pourtant porteuses d’emplois qualifiés ; avec 
de plus, des franges ouvertes sur les régions 
voisines dont le Lot est la porte d’entrée vers 
l’Occitanie.
Pour renforcer l’attractivité du Lot, le Départe-
ment et la Préfecture, avec le concours des inter-
communalités et des chambres consulaires, se 
sont engagés dans une démarche de marketing 
territorial. L’ambition est d’attirer des actifs et de 
nouvelles activités en rendant le territoire plus 
accueillant et attractif : cela passe par la pré-
sence homogène de services. Notre collectivi-
té s’appuie donc sur le schéma départemental 
d’amélioration de l’accessibilité des services au 
public, élaboré en partenariat avec l’État, avec 
pour objectif la réalisation d’un maillage équili-
bré des services de base que sont les écoles, 
les modes de garde, l’offre de santé, les petits 
commerces, le haut débit et les transports. Ces 
services de proximité devront être à 15 minutes 
des usagers.
2018 est donc, pour le Conseil départemental, 
une année d’actions et de modernisation de 

nos politiques dans de multiples domaines : l’in-
tégration socio-économique et le maintien de 
la qualité de vie des populations rurales par le 
développement d’une offre adaptée en matière 
de mobilité, de logements, d’équipements et 
de services, l’adaptation de l’offre en habitat, la 
préservation du bâti et le potentiel de rénova-
tion, l’accompagnement à l’emploi… sont autant 
d’enjeux.
Ainsi, le Département se positionne en moteur et 
coordonnateur de toutes ces actions qui visent à 
construire, dans ce contexte, un nouveau projet 
de territoire dessinant un destin commun. 

Groupe « Gauche démocratique et 
socialiste »
Composé de : Dominique Bizat,  
Serge Bladinières, Vincent Bouillaguet, 
Monique Boutinaud, Véronique Chassain, 
Marie-France Colomb, Claire Delande,  
Olivier Desbordes, Danielle Deviers, Marc 
Gastal, Nelly Ginestet, Geneviève Lagarde, 
Françoise Lapergue, Pascal Lewicki 
(coprésident), Gilles Liebus, Catherine 
Marlas, André Mellinger, Caroline Mey-Fau 
(coprésidente), Serge Nouailles, Nicole Paulo,  
Christophe Proença, Catherine Prunet, Jean-
Jacques Raffy, Serge Rigal, Maxime Verdier

DE NOUVELLES DYNAMIQUES DE PÉRÉQUATION…

«Demain le Lot » est le fruit du travail de 
réflexion mené par notre Assemblée au 

lendemain de son élection. Dans un contexte 
économique et financier qui était et qui demeure 
extrêmement contraint, nous y avons fixé les 
priorités stratégiques destinées à faire du Lot 
un territoire d’avenir, novateur et solidaire. Et 
d’année en année, nous déclinons les actions 
en faveur de la jeunesse, du numérique, des 
solidarités et de l’attractivité du territoire écono-
mique et touristique…
Pour y parvenir, cela implique pour notre As-
semblée de faire des choix budgétaires forts, 
qui allient une maîtrise des dépenses de fonc-
tionnement, une exigence permanente d’op-
timisation de nos moyens, la maîtrise de notre 
endettement et un haut niveau d’investissement.
Si l’on s’en tient au seul exemple du budget 
2018, en affichant près de 29 millions d’investis-
sements (moyenne élevée par rapport à d’autres 
départements) et en décidant, pour la seconde 
année consécutive, 0 % d’augmentation de la 
fiscalité, c’est le développement de notre ter-
ritoire qui s’en trouve favorisé notamment au 
niveau de l’emploi et de l’attractivité.
Mais si l’on veut que notre Département, comme 
tous les Départements, puisse continuer d’exer-
cer pleinement ses compétences au service 
des populations et des territoires, il faut que, 

d’une part, l’État s’inscrive dans le cadre d’une 
négociation véritablement partenariale, en vue 
de la construction d’un contrat enfin équilibré 
qui cesse de remettre en cause la libre admi-
nistration des collectivités. Et que, d’autre part, 
il consente à apporter des réponses concrètes 
aux questions posées sur la prise en charge des 
AIS (Allocations individuelles de solidarité) : APA 
(Allocation personnalisée à l’autonomie), RSA 
(Revenu de solidarité Active) et PCH (Prestation 
de compensation du handicap) et aussi de celles 
des MNA (Mineurs non accompagnés)… Ce qui, 
à ce jour, est loin d’être acquis…
Mais tout comme le roseau qui plie mais ne 
rompt pas, les Départements ne renoncent pas 
et s’affichent toujours comme force de proposi-
tions. Ainsi, 15 d’entre eux, dont le Lot, ont co-si-
gné un communiqué de presse commun où ils 
réaffirment que « l’État doit enfin assumer ses 
responsabilités et payer ses dettes aux Dépar-
tements qui, depuis trop longtemps, servent de 
variables d’ajustement financier aux gouverne-
ments successifs. Cet effort financier de l’État, 
qui n’est qu’un juste dû, doit être complété par 
des mécanismes de redistribution équitables 
entre Départements disposant de recettes dy-
namiques et Départements n’en disposant pas ».
Quelques exemples parlants, donnés par le 
Président Serge Rigal, de ces « péréquations 

verticales et horizontales » nécessaires. « Pour 
les AIS (Allocations Individuelles de Solidarité), 
la moyenne du reste à charge pour les Dépar-
tements en France est de 115 euros par habitant 
et pour le Département du Lot, de 130 euros par 
habitant… Nous demandons donc que l’État, a 
minima, nous ramène à la moyenne nationale. 
Pour les DMTO (Droits de Mutation à Titre Oné-
reux), qui ont augmenté en moyenne de 25 % 
de 2014 à 2016, la moyenne en France est de 
150 euros par habitant, la Lozère est à 55 euros, 
le Lot est à 99 euros et Paris est à 441 euros. 
Nous demandons donc une péréquation natio-
nale avec une part qui revienne à nos Dépar-
tements. »
Les propositions sont clairement énoncées. À 
l’État de s’en saisir… afin de proposer des so-
lutions justes et pérennes qui permettront aux 
Conseils départementaux d’assurer leurs mis-
sions de proximité indispensables pour la cohé-
sion sociale et la vitalité des territoires. 

Les Élus du Groupe Radical et Indépendants :
Guillaume Baldy (président), Jean-Claude 
Bessou, Christian Delrieu, Nathalie Denis, 
Michèle Fournier-Bourgeade, Martine Hilt, 
Robert Lacombe, Denis Marre, Maryse Maury.

sport

Liauzu : il va y avoir du sport !
LES SPORTS NATURE SERONT À L’HONNEUR LE SAMEDI 26 MAI 
SUR LE SITE DU LIAUZU À ORNIAC. LE COMITÉ DÉPARTEMENTAL 
OLYMPIQUE ET SPORTIF ET LE DÉPARTEMENT INVITENT TOUS 
LES LOTOIS À VENIR S’INITIER, PRATIQUER ET S’AMUSER !

E lle sera gratuite et ouverte à tous. La jour-

née des sports nature du samedi 26 mai 

sera l’occasion pour tous les Lotois de s’initier 

à l’une des disciplines présentées. Au pro-

gramme : initiations en continu de 10 h à 19 h 

au canoë, aviron, escalade, tourisme équestre, 

course d’orientation, tir à l’arc, slackline, plon-

gée, pêche, cyclotourisme VTT/route ou  

encore vol libre.

Pour une pratique plus longue de la marche 

nordique, du canoë et du VTT route, les dé-

parts sont fixés à 10 h. Pour la randonnée pé-

destre, deux départs à 10 h et 14 h. Ces activités 

nécessitent une inscription au préalable.

Toutes les disciplines seront encadrées et sé-

curisées par des professionnels grâce à la mo-

bilisation des comités départementaux sportifs.

Tout au long de la journée auront lieu des 

démonstrations de haut niveau dont celle du 

GRIMP (groupe de reconnaissance et d’inter-

vention en milieu périlleux, SDIS 46) à ne pas 

manquer !

Côté pratique, buvette et restauration seront 

disponibles sur place. Le pique-nique au bord 

de la rivière sera bien entendu autorisé.

UN ESPACE NATUREL SENSIBLE
Situé dans la vallée du Célé, le Liauzu est aussi 

un site d’exception du Département, entre ri-

vière et causse. Offrant un joli point de vue sur 

les falaises, ses atouts en font un lieu apprécié 

des grimpeurs, des pêcheurs et des baigneurs. 

Rendez-vous le 26 mai pour s’initier et prati-

quer dans un décor singulier ! 

+ d’infos
INFOS ET INSCRIPTIONS
au 06 42 87 47 74 -  lot.franceolympique.com 

ou sur Lot’Agenda (lot.fr)
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culture & patrimoine

Plantes et compagnie  
dans les musées du Lot
L’ÉCOMUSÉE DE CUZALS SE MET À L’HEURE JARDINIÈRE  
EN CETTE SAISON 2018. CETTE EXPOSITION ESSAIME  
DANS LES AUTRES MUSÉES DU DÉPARTEMENT,  
JUSQU’AU 30 SEPTEMBRE.

Des rendez-vous 
poussent  
dans tout le Lot
UN RÉSEAU DE PARTENAIRES S’EST MIS  
EN PLACE DANS LE LOT POUR REJOINDRE  
LA THÉMATIQUE « PLANTES ET COMPAGNIE   
DE L’ÉCOMUSÉE DE CUZALS. LE PROGRAMME 
EST FOISONNANT, DIFFICILE DE CITER  
TOUS LES RENDEZ-VOUS.  
EN VOICI QUELQUES-UNS :

Les plantes sont nos compagnes 

de chaque jour et de toujours : 

il y a celles qui nourrissent et 

celles qui soignent, il y a le bois 

dont on se chauffe et celui qui 

supporte les toits de nos maisons, 

il y a les fleurs que l’on coupe au 

jardin pour égayer notre intérieur 

et celles qui teintent nos textiles, 

il y a celles qui rythment le calen-

drier, tels le muguet, les chrysan-

thèmes ou le gui, et il y a toutes 

celles qui inspirent des chansons 

et des tableaux… À l’écomusée de 

Cuzals (Sauliac-sur-Célé), l’exposi-

tion Plantes et compagnie donne 

un aperçu de toutes les relations 

que nous avons entretenues ou 

que nous entretenons encore au-

jourd’hui avec les plantes, qu’elles 

soient sauvages ou domestiques.

DEDANS ET DEHORS
Dans la grange de Cuzals, des 

objets de la collection du musée, 

L’artothèque expose  
durant Cahors Juin - Jardin 
(1er au 30 juin)
Le festival s’associe à Plantes 

et compagnie, à travers une ex-

position à la médiathèque du 

Grand Cahors proposée avec 

l’artothèque du Lot. Par ailleurs, la 

création d’un jardin paysage est 

au programme à l’écomusée de 

Cuzals.

Journée du végétal,  
le 3 juin à Miers
Avec Cauvaldor, la commune de 

Miers, la bibliothèque de Gramat, 

J. comme, Racines et les Croqueurs 

de pommes, le parc naturel ré-

gional des Causses du Quercy 

propose au hameau de Barrières 

une journée plein air dédiée au 

végétal.

À partir de 10 h : troc de graines, 

plantes et boutures, expositions, 

grainothèque, visite du hameau. 

À 17 h, spectacle musical « Chan-

sons de femmes et d’arbres » suivi 

d’un apéro dégustation de plantes 

sauvages.

des panneaux d’exposition, des 

cahiers, des photos, des vidéos 

témoignent de ces multiples liens 

avec ces plantes qui sont au cœur 

de notre culture.

La visite se poursuit aussi à l’exté-

rieur, dans le verger conservatoire 

(pommiers, poiriers), le parcours 

ethnobotanique, l’espace dédié 

aux plantes médicinales, la safra-

nière, le champ de céréales, le 

potager… Et l’exposition continue 

aussi dans les autres musées 

du Département, à l’atelier-mu-

sée Jean-Lurçat (Saint-Laurent-

les-Tours) et au musée Rignault 

(Saint-Cirq-Lapopie) jusqu’au 30 

septembre, mais aussi dans de 

nombreux lieux partenaires du ré-

seau Plantes et compagnie.

Ouvert en mai, juin et septembre : 

du mercredi au dimanche de 14 h 

à 18 h ; juillet et août : tous les jours 

de 10 h à 19 h. Plein tarif : 5 € - Gra-

tuit pour les moins de 12 ans. 

Ateliers le 24 juin à Assier
Avec les communes, le centre 

culturel et social lREISSA, le 

Grand-Figeac et la Ligue de Pro-

tection des oiseaux, le parc naturel 

régional des Causses du Quercy 

vous invite à la médiathèque d’Assier 

de 10 h à 16 h : construction d’un 

jardin’hôtel à insectes. Et aussi : 

construction de bacs de jardin, dé-

monstration de teinture végétale, 

le BRF (des rameaux pour nourrir 

le sol), troc de semences…

Immersion dans le marais 
de Bonnefont, jusqu’au 
2 novembre à Carennac
Le pays d’art et d’histoire Causses 

et vallée de la Dordogne propose 

une immersion dans l’environne-

ment du marais de Bonnefont, au 

château des Doyens : panneaux 

explicatifs, jeux pour petits et 

grands, photographies naturalistes 

et créations en vannerie sauvage. 

En partenariat avec la réserve 

naturelle régionale du marais de 

Bonnefont. 

« UN PEU, BEAUCOUP, PASSIONNÉMENT »  
À SAINT-CIRQ-LAPOPIE
Au musée Rignault à Saint-Cirq-Lapopie, le Département propose 

l’exposition « Un peu, beaucoup, passionnément » en lien avec 

le projet Plantes et compagnie de Cuzals. Un choix d’œuvres 

de la collection de l’artothèque du Lot y est exposé jusqu’au 30 

septembre : il permet aux visiteurs un parcours visuel autour du 

thème du jardin et plus spécifiquement de sa végétation fleurie. 

La visite se poursuit dans les jardins du musée, avec leur vue 

imprenable sur la vallée du Lot et le village de Saint-Cirq-Lapopie.

Ouvert tous les jours sauf le lundi : 10 h 30-12 h 30 / 14 h 30-18 h 30 
Plein tarif : 2 € - Gratuit pour les moins de 12 ans

DOM ROBERT, SEMEUR DE JOIES  
À SAINT-LAURENT-LES-TOURS

« Pour moi c’est comme un grand frère, celui qui m’a 

montré le chemin ». Dom Robert, moine bénédictin 

de l’abbaye d’En Calcat dans le Tarn, rencontre Jean 

Lurçat en 1941. Lurçat veut alors redonner à la tapisserie 

sa vigueur et sa force en retrouvant ses techniques 

originelles. Il est à la recherche d’artistes qui l’aideront  

à réveiller le métier. Il convainc Dom Robert, dessinateur 

et enlumineur de talent, de se lancer dans l’art mural.  

Les deux artistes sont restés en contact toute leur 

vie. Dom Robert a créé une œuvre joyeuse qui chante 

l’harmonie et la beauté de la nature.

Jusqu’au 30 septembre 2018, l’atelier-musée 
Jean-Lurçat à Saint-Laurent-les-Tours accueille 
les tapisseries de Dom Robert. Cette exposition 
joyeuse, proposée par le Département du Lot en 
partenariat avec l’abbaye-école de Sorèze, rejoint 
ainsi Plantes et compagnie de Cuzals.

Ouvert tous les jours sauf le lundi :  
10 h 30 - 12 h 30 / 14 h 30 - 18 h 30 - Plein tarif : 4 € 
Gratuit pour les moins de 12 ans

« MÉTAMORPHOSES » AUX ARQUES
Initiée en 2017, l’exposition « Métamorphoses »  

au musée Zadkine (Les Arques) met en valeur  

le travail du sculpteur et sa relation intime  

à la nature et en particulier à l’arbre, au bois,  

avec lequel il avait un lien quasi viscéral fait  

de sensibilité et de respect.

Ouvert tous les jours sauf le lundi :  
10 h 30-12 h 30 / 14 h 30-18 h 30 - Plein tarif : 3 € 
Gratuit pour les moins de 12 ans

De nombreux Lotois 
ont apporté leurs 
témoignages pour 
étoffer l’exposition  
de Cuzals.

+ d’infos
Toute la programmation sur 

(Lot’Agenda)



M ichel et Françoise. Françoise et Michel. Les 

deux sont un. Chacun est singulier. Ainsi vit ce 

couple. Que de terres labourées, de graines semées, 

de fleurs récoltées depuis qu’ils ont choisi le Lot pour 

poser leur ancre. De belles graines qui ont toujours 

poussé sur le terreau de la culture et du partage. Voilà 

la vie et l’œuvre patiente de Françoise et de Michel.

« Ma famille est originaire d’ici. Mais jamais je n’au-

rais pensé venir y habiter ». C’est pourtant en 2002 

que le couple s’installe dans le Lot, tout d’abord à 

Cahors. « Nous vivions auparavant à Paris », ra-

content-ils. Michel avait travaillé dans l’industrie puis 

dans la publicité. Françoise fut enseignante avant de 

se consacrer exclusivement à sa peinture. Après une 

heureuse étape à Dijon, le couple trouve rapidement 

ses marques dans le Lot et ouvre un lieu qui aura mar-

qué les esprits de nombreux Cadurciens : « Le garage 

Donadieu ». Le concept est tout aussi simple que per-

tinent : le garage de leur maison est transformé en lieu 

de spectacle, espace de partage. Et ça marche ! Pour 

chaque évènement, dans cette espace de poche 

improvisé, il y a foule. En parallèle, à l’image de leur 

vie, Françoise et Michel multiplient leurs activités : elle 

peint et donne des cours, lui assure la biennale d’art 

contemporain de Cahors, entre autres.

BERCEAU FAMILIAL
Cette aventure cadurcienne aura duré quelques 

années avant que ces passionnés d’art ne s’ins-

tallent dans leur maison à Mayrinhac-Lentour, dans 

le berceau familial de Françoise. Leur engagement 

n’a pas faibli pour autant. Dans le nord du Lot ils 

ont tissé de nouveaux réseaux, favorisé échanges 

et rencontres.

« Nous aimons les gens, nous sommes attachés aux 

gens. Cela ne signifie pas que nous aimons tout 

le monde. Là n’est pas la question. Ce qui nous 

importe c’est qu’il se passe des choses, que nous 

permettions aux uns et aux autres de se rencontrer, 

de s’enrichir mutuellement ». Dans cet esprit, Michel 

a réalisé des documentaires qui permettaient à des 

mondes qui ne se côtoient pas de se découvrir. Son 

implication au sein de la radio Décibel FM est ani-

mée par la même passion de l’autre. Lui, c’est le 

son et l’image, elle, c’est le dessin et la peinture. Par 

petites touches, Françoise et Michel embellissent le 

monde, lui donnent du relief et de la couleur. Cela 

les rend heureux. Cela rend heureux ceux qui ont 

la chance de bénéficier de leur énergie communi-

cative. L’art comme un fil qui relie les Hommes. 
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Nous 
aimons…
UN PEU… : on aime bien 
faire à manger mais nous 
n’apprécions pas les 
« grosses bouffes ». Et si nous 
n’apprécions pas vraiment le 
nombre de kilomètres pour 
sillonner le territoire, l’espace 
et la nature nous permettent 
de rééquilibrer le temps.  
De lui donner un vrai sens.
BEAUCOUP… : vivre au cœur 
de ce territoire que nous 
avons imaginé dans nos 
propres rêves.
PAS DU TOUT…
Françoise : les gens 
prétentieux.
Michel : le manque d’envie  
et de désir.

L’art de tisser 
des liens
FRANÇOISE UTREL  
ET MICHEL BRISSAUD  
ONT DU TALENT POUR FAIRE 
PARTAGER LEURS PASSIONS : 
L’ART, LES JARDINS,  
LA RENCONTRE. À LEUR 
MANIÈRE, ILS EMBELLISSENT  
ET ENRICHISSENT LE LOT.

« J. COMME… »
Françoise et Michel ont créé 

cette association qui vise à 

partager la passion du jardin. 

Troc de plantes et de graines, 

visites de jardins, ateliers et 

même accueil de passionnés 

italiens, dans le cadre d’un 

projet européen. La démarche 

se veut tout autant botanique 

qu’artistique, humaine que 

philosophique. Le jardin, 

comme un espace d’harmonie 

entre la nature, la beauté 

du monde et la créativité de 

l’Homme.

« LE LOT,  
POUR NOUS… »
Françoise : « Le Lot, c’est 

tout d’abord un attachement 

familial. Et même si jamais je 

n’aurais imaginé m’installer 

ici, j’apprécie l’espace, la 

qualité de préservation de ce 

territoire ».

Michel : « Si j’avais voulu 

naître quelque part, ce serait 

ici. J’ai des petites radicelles 

qui m’enracinent ici. Je ne me 

sens pas un néorural mais je 

me sens quelqu’un d’ici. Le Lot, 

c’est une élégance : il y a une 

architecture paysanne de très 

haute qualité ».

Ensemble : « Nous avons une 

âme citadine. Avec Internet 

nous restons connectés au 

monde. Et puis sur le plan 

culturel l’offre est très riche 

dans le Lot. »

heureux d’être Lotois heureux d’être Lotois
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environnement environnement

Espaces naturels sensibles : 
la saison des animations  
est ouverte !
DE LA BALADE À L’OBSERVATION EN PASSANT PAR 
L’INITIATION, LES ANIMATIONS DES ESPACES NATURELS 
SENSIBLES SONT DE RETOUR. PROPOSÉES PAR LE 
DÉPARTEMENT, ELLES SONT TOUJOURS GRATUITES  
ET À DÉCOUVRIR JUSQU’EN NOVEMBRE.

Parmi les 50 animations au pro-

gramme cette année dans les 

espaces naturels sensibles du Lot, 

le public aura le choix de sa dé-

couverte !

Côté préhistoire, deux ren-

dez-vous à ne pas manquer : le 

22 juin aura lieu une soirée thé-

matique sur la préhistoire dans le 

Lot, en présence de deux préhisto-

riens du CNRS (vallées de l’Ouys-

se et de l’Alzou). Le 2 août sera 

consacré à la découverte du site 

du Piage, un site archéologique 

majeur à Fajoles.

Pour ceux qui préféreraient avoir 

la tête dans les étoiles, une ob-

servation de la voûte céleste et 

des astres aura lieu le vendredi 

10 août aux landes du Frau-Dé-

gagnazès (entre Lavercantière 

et Peyrilles). Les plus courageux 

pourront faire 10 km en canoë le 

8 septembre (couasne de Floirac) 

pour découvrir la vie de la rivière 

au ras de l’eau !

La faune n’est pas en reste. 

Oiseaux, papillons, libellules, 

chauves-souris, poissons, cerf… la 

programmation 2018 laisse, une 

nouvelle fois, une large place à la 

découverte de la faune locale. Une 

soirée sera d’ailleurs consacrée au 

« Retour des grands mammifères 

en France ». Elle aura lieu le  

11 octobre au cinéma de Gramat.

Moments privilégiés de la pro-

grammation des Espaces naturels 

sensibles, « Les rencontres du four 

à pain » se dérouleront les 25 juillet 

(couasne de Floirac) et 28 juillet (à 

Calès). Au menu : échanges sur la 

préparation du four et de la cuis-

son, balade et pique-nique.

Enfin, les initiations à la construc-

tion en pierre sèche, qui ren-

contrent chaque année un vif suc-

cès, se poursuivent et auront lieu 

les 25 mai et 26 octobre dans les 

vallées de l’Ouysse et de l’Alzou 

et les 28 juin, 1er octobre et 13 oc-

tobre dans le cirque d’Autoire.

DES ANIMATIONS  
100 % ENFANTS
Tout au long de la saison, des ani-

mations sont dédiées aux enfants. 

La première d’entre elles aura 

lieu le 30 juin : « Cherchez la pe-

tite bête » est une plongée dans 

l’univers fascinant des insectes au 

cœur de l’espace naturel sensible 

des landes du Frau-Dégagnazès.

Imagination et ingéniosité seront 

au rendez-vous des animations du 

4 juillet (vallées de l’Ouysse et de 

l’Alzou) et du 9 août (couasne de 

Floirac). Durant la première, les en-

fants construiront leur cabane et ils 

fabriqueront une œuvre éphémère 

au cours de la seconde.

Ils découvriront également la puis-

sance de l’eau et ses habitants au 

travers de deux animations : le 

16 juillet sur le cirque d’Autoire 

sera consacré à la fabrication de 

moulins à eau et le 26 juillet à la 

pêche à l’épuisette au marais de 

Saint-Cirq-Madelon.

Enfin, les plus aventuriers d’entre 

eux pourront mener l’enquête 

dans la forêt des landes du 

Frau-Dégagnazès (le 16 août) ou 

voyager dans les arbres grâce à 

des équipements éphémères (le 

28 août (couasne de Floirac). 

+ d’infos
Toute la programmation sur 

Inscription gratuite  

au 05 65 53 40 00

LES PLANTES  
EN RÉSONANCE
En écho à l’exposition Plantes & 

Cie de l’écomusée de Cuzals, onze 

animations de la programmation de 

l’année sont consacrées aux plantes.

Tandis qu’à Floirac, les participants 

apprendront à reconnaître les plantes 

sauvages, à les préparer en vue de les 

déguster (le 26 mai) ou apprendront 

à les dessiner (le 15 septembre), les 

enfants pourront fabriquer des jouets 

de plantes aux Arques, dans la vallée 

de la Masse (le 31 juillet).

Et les espaces naturels sensibles 

montreront, le 22 septembre au 

marais de Cléjoux-Lamothe, comment 

les plantes sauvages ont été et sont 

utilisées.

Le 9 juin, dans le massif 
de la Braunhie, balade 
à la découverte du 
causse puis de l’atelier 
d’un tourneur sur bois, 
Frédéric Grousset.



contact lotois / n°105 / mai 2018 / 3130 / contact lotois / n°105 / mai 2018

agenda agenda

MAI

17 mai 
Naima Chemoul 		
(musique du monde) 
Cahors – théâtre 
Rens. 05 65 24 13 60

18 mai 
Nadau (groupe occitan) 
Souillac – palais des congrès 
Rens. 05 65 37 02 15 
Un mandarin merveilleux 
Cahors – auditorium 
Rens. 05 65 30 38 90

18, 19 et 20 mai 
Les règles du savoir – vivre dans 
la société moderne (théâtre) 
18 mai – Lanzac – salle des fêtes 
19 mai – Teyssieu – salle des fêtes 
20 mai – Saint-Vincent-du-Pendit 
– salle des fêtes 
Rens.05 65 38 28 08

19 mai 
Harmonie du Grand Cahors 
Le Vigan – espace culturel Jean-
Carmet 
Rens. 09 63 04 43 53 
Je suis… (danse) 
Gindou – L’Arsénic 
Rens. 05 81 42 94 47 
Hors chant ! (danse) 
Figeac – L’Astrolabe 
Rens. 05 65 34 24 78 
Etadam (danse) 
Figeac - espace Henri-Vayssettes 
Rens. 05 65 50 31 08 
Découverte de l’église 	
Saint-Blaise (visite) 
Lavergne - église 
Rens. 05 65 53 40 00 

 Les orchidées 
Vallée de la Masse 
Rens. 05 65 53 40 00

19 et 26 mai 

 Dans le monde des oiseaux 
19/06 – couasne de Floirac  
26/06 – vallée de la Masse 
Rens. 05 65 53 40 00

23 mai 
Histoire de Julie qui avait une 
ombre de garçon (théâtre 
multimédia) 
Cahors – théâtre 
Rens. 05 65 20 88 60

25 mai 
HK / L’Empire de papier 
(musiques actuelles) 
Biars-sur-Cère – salle des fêtes 
Rens.05 65 38 28 08 
Carte blanche à Africajarc 
(Ghetto Kumbe + Tiwiza) 
Cahors 
Rens. 05 65 24 13 60 
Classe verte (danse) 
Gindou – L’Arsénic 
Rens. 05 81 42 94 47 
Magnific picnic – Jungle by night 
Figeac – domaine du Surgié 
Rens. 05 65 34 24 78

25 mai (suite) 

 Initiation à la construction en 
pierre sèche 
Vallées de l’Ouysse et de l’Alzou 
Rens. 05 65 53 40 00

26 mai 
La cuisine des plantes sauvages 
Couasne de Floirac 
Rens. 05 65 53 40 00 
Non, non jamais les hommes 
Limogne-en-Quercy – La Halle 
Rens. 05 65 24 34 28 
Accentu (concert) 
Gramat – salle de l’Horloge 
Rens. 05 65 33 22 00 
Bal traditionnel occitan 
Le Vigan – espace culturel  
Jean-Carmet 
Rens. 09 63 04 43 53 
Une grange monumentale 
restaurée à Mayrac (visite) 
Mayrac – mairie 
Rens. 05 65 53 40 00

27 mai 
Jacouti attend la retraite (théâtre) 
Flottes – foyer rural 
Rens. 07 68 56 08 35 
Tirée au cordeau, la bastide de 
Montfaucon (visite) 
Montfaucon – église 
Rens. 05 65 53 40 00 
Le Chœur de Figeac 
Figeac - église du Puy 
Rens. 06 87 62 27 80

JUIN

1er juin 
Concert Minako Matsuura 
(musique classique) 
Albas – église 
Rens. 05 65 20 19 54

2 juin 
Visite de l’église de Sérignac 
Sérignac 
Rens. 05 65 53 40 00 
Les Truffes d’Olt vs Les 
Imprototypes (matche d’impro) 
Pradines – salle Daniel-Roques 
Rens. 06 63 49 93 52 
Le bal’Ograph (bal de promo) 
Saint-Céré – théâtre de l’Usine 
Rens. 05 65 38 28 08

2 et 3 juin 
Les Disants d’Acétés #2 
Marminiac 
Rens. 06 49 17 04 15 
Tournoi international de football 
Lalbenque – stade Mechanel 
Rens. 06 85 38 70 67

3 juin 
Histoires d’hommes (lecture-
concert) 
Goujounac – cour de l’église ou 
halle 
Rens. 05 65 23 04 73

6 juin 
En famille au château de Saint-
Laurent (visite) 
Saint-Laurent-les-Tours – château 
Rens. 05 65 53 40 00

8 juin 
Face au Mur / Tout va mieux / 
Ciel bleu ciel – Trilogie Crimp 
Rampoux – L’Ostal 
Rens. 05 65 41 54 18 

 Asaf Avidan + Tim Dup + 		
La Recette + Katcross – Festival 
Let’s Docks 
Cahors – allées Fénelon 
Rens. 05 65 24 13 60

9 juin 
Ecole de cirque du Lido 
Le Vigan – espace culturel  
Jean-Carmet 
Rens. 09 63 04 43 53 

 Chinese man + La P’Tite 
Fumée + KKC Orchestra + Nomad 
Frequencies – Festival Let’s 
Docks 
Cahors – allées Fénelon 
Rens. 05 65 24 13 60 
L’Emigrante (concert) 
Goujounac – La Halle 
Rens. 05 65 23 04 73 

 Les arbres 
Massif de la Braunhie 
Rens. 05 65 53 40 00 

 Papillons et fleurs, 		
un amour dévorant ! 
Cirque d’Autoire 
Rens. 05 65 53 40 00

10 juin 
Le Chœur de Figeac 
Figeac – espace  
François-Mitterrand 
Rens. 06 87 62 27 80

15 juin 
Le cabaret de poche 
Limogne-en-Quercy – La Halle 
Rens. 05 65 24 34 28 
Bal trad avec Los Barjacaires 
Rampoux – L’Ostal 
Rens. 05 65 41 54 18

16 juin 
Visite archéologique 
Carennac – office de tourisme 
Rens. 05 65 53 40 00 
Concert Fantaisies – ensemble 
vocal Côté Chœur 
Flottes – foyer rural 
Rens. 07 68 56 08 35

Let’s Folk (danse) 
Gindou – L’Arsénic 
Rens. 05 81 42 94 47 
Concert musique classique 
Gramat – salle de l’Horloge 
Rens. 05 65 33 22 00

17 juin 
Toutes à vélo contre le cancer 
Puy-l’Évêque 
Rens. 06 61 56 79 68

21 au 23 juin 

 Festival de Rocamadour – 
Fête de la musique à 103 mètres 
sous terre 
Gouffre de Padirac 
Rens. 06 52 74 01 06

22 juin 

 Les derniers chasseurs de 
rennes dans la vallée de l’Alzou 
Vallées de l’Ouysse et de l’Alzou 
Rens. 05 65 53 40 00

23 juin 

 Escapade sur les hauteurs de 
Marcilhac/Célé  
Caselles de Marcilhac sur Célé 
Rens. 05 65 53 40 00

24 juin 
Luzathlon 
Luzech – berges de Caïx 
Rens. 06 83 75 58 76

28 juin 

 Initiation à la construction en 
pierre sèche 
Cirque d’Autoire 
Rens. 05 65 53 40 00

30 juin 
Concert Massilia Sound Système 
/ Motivés ! Sound Système 
Cénevières 
Rens. 06 85 78 78 82 
Blue Lake, concert symphonique 
Figeac – église du Puy 
Rens. 05 65 34 11 90 

 Cherchons la petite bête  
Landes du Frau-Dégagnazès 
Rens. 05 65 53 40 00

30 juin au 1er juillet 
Week-end cirque 
Gindou 
Rens. 05 65 41 62 40

JUILLET

4 juillet 

 La construction d’une cabane 
Vallées de l’Ouysse et de l’Alzou 
Rens. 05 65 53 40 00

7 juillet 
Blue Lake, concert harmonie 
Figeac – espace Mitterrand 
Rens. 05 65 34 11 90 
Concert Chœur du Capitole 
Gramat – église 
Rens. 06 22 09 28 21

10 juillet 

 Autour du Carex  
Vallée de la Masse 
Rens. 05 65 53 40 00

11 juillet 

 A la rencontre de dame 
Ouysse et de ses mystères  
Vallées de l’Ouysse et de l’Alzou 
Rens. 05 65 53 40 00

12 juillet 

 À pied dans le marais 
Marais de St-Cirq Madelon 
Rens. 05 65 53 40 00

Les mardis des archives
Sur inscription au 05 65 53 49 00  

(attention nombre de places limité).

Les Archives départementales du Lot (218 rue des Cadourques 

à Cahors) vous invitent à des ateliers de découverte, ouverts à 

tous et animés par des archivistes du Département. Ce cycle 

d’ateliers permet de mettre en lumière la richesse des archives 

conservées, qu’elles soient publiques ou privées, et d’expliquer 

la manière de les aborder à travers des exemples concrets.

Les prochaines dates (de 17 h 30 à 19 h) :

• �le 19 juin, les archives d’entreprises dans le Lot ;

• �le 6 novembre, un poilu à travers les archives.

Rosa
16 euros - Disponible notamment dans les librairies  

de Gourdon

Habitant à Payrignac, Marie Simoes édite 

son premier roman, « Rosa ». Il est tiré de 

l’histoire vraie de ses parents, immigrés 

portugais, venus vivre en France dans les 

années 60 pour fuir le régime de Salazar. 

Ce roman traite de l’accueil des immigrés 

en France pendant les Trente Glorieuses, 

mais aussi d’amour, de trahison et de par-

don. « Cette histoire ressemble à celle de 

beaucoup d’immigrés de cette époque (et 

d’aujourd’hui encore, malheureusement) ; les descendants ne 

la connaissent pas tellement il était difficile pour les parents de 

raconter la vérité à leurs enfants », explique l’auteure.

Michel Zachariou  
en vedette à Goujoun’art
Entrée libre

La 5e biennale de Goujoun’art se tiendra du 2 au 10 juin 2018. 

Onze artistes exposeront leurs œuvres entre caves, granges et 

jardins de Goujounac. Avec une belle affiche : le peintre Gilles 

Sacksick et le sculpteur Michel Zachariou comme invités d’honneur.

Michel Zachariou a choisi de vivre à Thédirac pour mener en toute 

liberté son travail de sculpteur, hors des courants artistiques et 

des contraintes marchandes. Il a exposé en France et à l’étran-

ger jusque dans les années 1990 et s’est attaché à répondre à 

de nombreuses commandes publiques dans des registres très 

divers, avec les sculptures monumentales de Souillac et de Péri-

gueux, les « Murs habités » du Département (à la Bibliothèque dé-

partementale et à l’hôtel du Département), mais aussi la Fontaine 

musicale et l’Horloge monumentale à billes de Cahors. Il a choisi 

pour Goujoun’Art de montrer à nouveau son travail.

Los Amigos à Cajarc
www.magcp.fr - du mercredi au dimanche de 14 h à 18 h.  

Entrée libre

Liens d’amitié, relation à l’autre… Autour de ces thèmes, l’ex-

position Los Amigos à la maison des arts Georges-et-Claude-

Pompidou à Cajarc associe des œuvres de diverses époques 

- empruntées à des collections privées et publiques dont l’arto-

thèque du Lot - et des créations proposées pour l’occasion par 

de jeunes artistes. Plateforme d’échange dynamique entre les 

artistes, le public et l’équipe du centre d’art, elle invite chacun 

à interagir. L’exposition s’enrichit régulièrement de nouvelles 

productions et se réinvente au fil du temps : à voir ou donc à 

redécouvrir jusqu’au 27 mai 2018.

À VOIR !

À LIRE !

À SUIVRE !

Plus de dates sur 
Lot’Agenda

©
 J

e
a

n
-C

la
u

d
e

 A
la

za
rd

	 Label “Le Lot, un festival de festivals”

	� Pour les espaces naturels sensibles (ENS) Réservation obligatoire au 05 65 53 40 00 de 8 h à 17 h 30 du lundi au vendredi



Le Département du Lot
proche de vous

D
ép

ar
te

m
en

t 
du

 L
ot Exposition • Visites • Animations • Ateliers...

Ecomusée de Cuzals • Sauliac-sur-Célé

du 2 mai au 30 septembre

musees. .fr


